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Discours du maire de Pélissanne 
à l’occasion de la cérémonie  

en souvenir de la mort du Général de Gaulle 
le 9 novembre 2008 

 
 
Mesdames, Messieurs, Chers Amis, 
 
« Toute ma vie, je me suis fait une certaine idée de la France. 
Le sentiment me l’inspire aussi bien que la raison. » 
Cette citation résume la pensée historique de l’homme qui a réveillé les consciences 
par son fameux appel du 18 juin 1940. 
 
Son souvenir nous laisse orphelins de son œuvre et légataires universels de son 
héritage. 
 
L’homme qui a dit non aux nazis a su aussi accepter le compromis avec l’Algérie 20 
ans plus tard. 
 
Il a également été à l’origine du vote des femmes et a été l’initiateur de la Ve 
république dont il a tracé les grandes lignes. 
 
Alors pourquoi cet hommage encore aujourd’hui ? 
Tout simplement parce qu’il nous est apparu nécessaire de manifester notre soutien 
à l’essentiel de son œuvre. 
 
Le gaullisme a en effet pour vertu d’être intemporel et donc de se prolonger par delà 
la disparition de son acteur principal, l’homme de Colombey, village où d’ailleurs le 
10 octobre dernier le Président de la République et la Chancelière allemande 
inauguraient le mémorial Charles de gaulle. 
Preuve encore de notre réconciliation avec l’Allemagne. 
 
Et quelle qualité dans notre monde actuel sa philosophie nous a-t-elle laissée ? 
Celle de ne jamais baisser les bras, de ne jamais renoncer face à l’adversité et ce,  
quelle que soit la puissance de celle-ci. 
 
Son message d’encouragement face aux épreuves de nos vies, comme face à celles 
que traverse notre pays actuellement, doit nous permettre de continuer à lutter, à ne 
pas céder à un quelconque découragement dont nous serions sûrs d’une seule 
chose : qu’il nous mènerait droit à l’échec. 
 
Le de Gaulle légendaire continue d’exister à travers son œuvre constitutionnelle,  
et l’esprit d’un pays qui pense et agit par lui-même sans être inféodé à quiconque, 
pas même à la première puissance militaire mondiale. 
Il est vrai que Charles de Gaulle n’a pas été épargné par les épreuves de la vie, et 
notamment dans sa vie personnelle, car sa fille handicapée exigeait toute son 
attention. 
Il a été un être sensible donc, mais également érudit, qui n ‘a jamais cédé, confronté 
à l’adversité. 
Même s’il a connu la peur lors de la tentative d’assassinat dont il fit l’objet au Petit 
Clamart en 1962, ou encore un profond découragement en 68 face à la révolte 
syndicale et estudiantine. 
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Ces deux évènements historiques et personnels l’ont fait revenir encore plus fort et 
conscient des changements radicaux à opérer dans la société française. 
 
Puisse l’esprit de De Gaulle nous accompagner face aux turpitudes de notre époque, 
et aux incertitudes qui assaillent nos dirigeants. 
Il nous a montré l’exemple de la résistance, du combat, du renoncement à l’échec et 
l’espoir de rendre possible ce qui ne le paraissait guère au début des années 40. 
 
C’est également lui qui a été le recours le 21 décembre 1958 lorsqu’il est redevenu le 
premier des français. 
 
Il ne l’a pas fait en pensant à lui mais d’abord à son pays, il est en ce sens un 
modèle. 
 
C’est dont un modèle qui est encore moderne dans l’esprit, à condition de le 
transposer à notre époque, avec les exigences qu’elle nécessite. 
 
Aussi rendre hommage à sa mémoire, c’est la moindre des choses. 
 
Pour un citoyen de notre pays, quelle que soit son origine politique, le Général de 
Gaulle n’est pas l’homme d’un clan.  
Il est définitivement dans la mémoire de notre peuple, plus haut, plus grand, plus fort  
et bien au-delà de toutes nos petites querelles d’une société du paraître qui, sans 
doute, l’aurait fait beaucoup rire. 
 
Je vous remercie.  
 

Pascal Montécot 
Maire de Pélissanne 

Le 9 novembre 2008 


